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(Extraits) 
Grands sujets 
Le monde agricole français se meurt 
En 2015, 30 % des agriculteurs ont eu un revenu équivalant à 354 € par mois, contre 18 % en 2014.

Depuis début 2016, la Mutuelle sociale agricole (MSA) a reçu 200 000 demandes de primes d'activité, dispositif pour les travailleurs à revenu modeste… 

Ces chiffres témoignent de la précarité croissante des paysans. 

Ce n’est pas le seul signe inquiétant de la détresse du monde agricole 

Au premier semestre, la permanence de prévention du suicide chez les agriculteurs Agri'écoutes a reçu 1 700 appels, soit une moyenne de 285 appels par mois, 3 fois plus qu’en 2015. 

Au total, 300 agriculteurs se sont suicidés, en 2010 et 2011. 

Cela ressemble à une crise existentielle… 

Pour Pascal Cormery, président de la MSA, lors d'une conférence de presse mardi, je cite : « Il y a une interrogation dans les campagnes sur le sens de notre métier : on est là pour faire quoi ? (…) Est‑ce qu'on sert vraiment à nourrir la population ?». 

Depuis 50 ans, la paysannerie française a été quasiment anéantie : la France a perdu trois millions d’agriculteurs, soit 80 %. Le secteur a été marqué par la concentration, l’industrialisation, la dépendance croissante aux subventions européennes et aux grandes centrales d’achat… Les revenus n’ont même pas suivi.  

Quelles sont les solutions pour sortir de cette crise ? 

Le désespoir paysan va de pair avec le saccage écologique des terres et la maltraitante des animaux d’élevage. De plus en plus de paysans rejettent l’agriculture industrielle pour une reconnexion avec la nature et les saisons. Parmi les pistes développées : polyculture, biodynamie, qualité, diversité, circuits courts. 

Bref, une agriculture qui prend la nature dans son ensemble, partant du principe que tous les éléments qui la composent jouent un rôle. Au bout du chemin, les paysans retrouvent le sens de leur activité : cultiver des produits bons et sains, nourrir les hommes tout en respectant la nature. 

La création d’entreprises repart en France 
Si le monde agricole va mal, le nombre de créations d'entreprises en France a – de son côté — continué à augmenter en septembre, tant au niveau des entreprises classiques que des micro‑entreprises. 
Au total, près de 48 000 entreprises ont été créées le mois dernier selon les chiffres dévoilés hier par l'INSEE 
En effet, soit 2 000 de plus qu'au mois d'août. Les créations d'entreprises classiques et les immatriculations de micro‑entrepreneurs ont chacune augmenté de 3%. Rappelons que le terme de « micro‑entrepreneur » remplace celui d’« auto‑entrepreneur ».

Ce régime d'auto‑entreprise ne fait pas l'unanimité 
Pierre Grandjean, créateur d'entreprises et président du collectif Audace, le réseau de « jeunes actifs patriotes » du Rassemblement Bleu Marine est très critique vis‑à‑vis du régime de l’auto‑entrepreneur. 
Ce dernier est pourtant très prisé des Français, depuis sa création en 2008. En revanche, Pierre Grandjean considère que, je cite : « Ce statut a été autorisé à tort et à travers, notamment dans le bâtiment, où les entreprises traditionnelles se sont vues concurrencées par des auto‑entrepreneurs avec des charges bien moindres et ont été fragilisées. Là, l’inégalité est très gênante parce qu’elle impose une concurrence déloyale entre l’auto‑entrepreneur et l’entreprise traditionnelle ». Fin de citation. 
Pourquoi alors ne pas aligner les régimes ? 
Le Président du collectif Audace souscrit à la proposition d'aligner le régime des artisans du bâtiment sur celui des auto‑entrepreneurs. 
Mais s’il était question d’égaliser, il faudrait le faire en alignant sur le taux le plus bas, et non, comme c’est l’habitude en France, sur le taux le plus haut. Donc tendre vers le taux appliqué à l’auto‑entrepreneur. 
Brèves françaises 
Il faut sauver le commandant Cousteau 
Jacques‑Yves Cousteau reste dans l’imaginaire des petits et des grands comme l’homme qui a exploré et fait connaître au grand public les fonds marins. 

Sa légende est depuis quelque temps écornée par des révélations dépeignant un homme prêt à beaucoup pour arriver à ses fins. La biographie cinématographique de Jérôme Salle, l’Odyssée, assume le parti pris de montrer la face cachée de l’homme des profondeurs. 

Hélas, là où le réalisateur nous révèle à juste titre que Cousteau n’hésitait pas à faire sauter des récifs de corail à la dynamite, il ne rappelle pas l’important engagement écologique qui a suivi ce début de carrière explosif. Comme le rappelle Greenpeace, « on ne peut pas, au nom des polémiques qu’il a pu susciter, nier le rôle énorme qu’il a eu en matière de sensibilisation à la protection des mers et des océans ». 

Laurent Fabius aurait demandé de l'aide à François Hollande pour obtenir le prix Nobel de la paix 
Selon les informations du Canard enchaîné, l'ancien ministre des Affaires étrangères et actuel président du Conseil constitutionnel pensait pourtant le mériter, pour son rôle dans la promotion de la COP21. 

Il aurait ainsi demandé de l'aide à François Hollande pour recevoir une nomination, et aurait même demandé à d'anciens membres de son cabinet d'évoquer son nom auprès de membres de l'Académie Nobel. 
Pour rappel : Laurent Fabius ne faisait même pas partie des nominés pour le prix Nobel de la paix. 

Changement d'état civil pour les « trans » : la France « beaucoup trop en retard » 
Les députés ont voté, hier, la loi de modernisation de la Justice du XXIe siècle, qui contient un amendement visant à faciliter le changement d'état civil pour les transsexuels (personnes ayant subi des transformations physiques pour changer de sexe) et les transgenres (qui se sentent appartenant à l'autre sexe que celui attribué à la naissance). 

Précédemment, lors du passage du texte au Sénat, les conditions de ce changement avaient été durcies, exigeant notamment des critères objectifs, y compris de nature médicale. 
Mais la fédération LGBT a dénoncé un projet, je cite : « Encore beaucoup trop en retard par rapport aux avancées sociétales ». Fin de citation. La coterie homosexualiste milite pour que le changement de sexe se fasse sur simple déclaration, c'est‑à‑dire sans preuve médicale, comme cela sera bientôt possible en Irlande, un pays où, nous rassure la fédération LGBT, la société et la famille ne se sont pas effondrées. Voilà de quoi être rassurés. 
Sortie prochaine du docudrame « La rébellion cachée », consacrée à la guerre de Vendée 
1793 : la Vendée se soulève, pour résister aux hausses d’impôts, défendre l’exercice de la foi et refuser d’envoyer ses enfants en guerre contre le reste de l’Europe. 

Victorieux d’abord sur les armées de la Révolution, les paysans vendéens sont finalement vaincus, puis exterminés, femmes et enfants y compris. Selon les termes des chefs révolutionnaires, « cette race impure ne doit pas subsister ». Au moins 15 % de la population — 120 000 personnes — disparaît en quelques semaines. 

Ce film raconte cette histoire et célèbre la noblesse de ces héros, hommes et femmes libres de Vendée, face aux révolutionnaires criminels. 

Produit par un Français, Daniel Rabourdin, aux Etats‑Unis, il sortira le 2 novembre en anglais, et en France au printemps. 

La phrase du jour 
est de Philippe de Villiers 
Il était invité de RTL hier matin à propos de son nouveau livre Les cloches sonneront‑elles encore demain ?, cri d’alarme contre l’islamisation de la France. 
Pour Philippe de Villiers, la génération politique de Nicolas Sarkozy et de François Hollande a, je cite : « Du sang sur les mains, (…) parce qu’ils ont installé au cœur de notre nation une super‑nation qui s’appelle l’oumma, c’est‑à‑dire la communauté des croyants de l’islam, (…) une contre‑société islamique qui nous pose évidemment les plus grands problèmes ». 
Il ajoute que : « Nous sommes devant une conquête démographique », évoquant un plan des Nations‑Unies, des « élites » qui est celui de la « migration de remplacement ». 
Il termine ainsi, je cite encore : « La France n’est pas la fille aînée de l’islam (…) L'islam est incompatible avec la République, incompatible avec la civilisation française ». 
Le chiffre du jour 
est 800 
Les forces de l'ordre françaises déplorent plus de 800 blessés par mois ! 

Selon le dernier bilan de la Direction générale de la police nationale, sur 150 000 hommes, 3 267 ont été blessés en mission au premier semestre 2016. Soit 544 par mois. 

C’est une hausse de 14 % par rapport à 2015, que le ministère de l’Intérieur impute aux manifestations violentes contre la loi travail et aux heurts avec les clandestins de Calais. 

C’est 800 blessés par mois, si on y ajoute les 3 019 gendarmes victimes d'agressions physiques (en 2015). 

Ils devraient être plus tranquilles, à défaut d’être moins zélés, lors la prochaine Manif pour tous, dimanche prochain, à Paris. 

La bonne nouvelle du jour 
Ephatta fait revivre l'hospitalité chrétienne 
Faire renaître l'hospitalité chrétienne telle qu'elle a été pratiquée sur les chemins de pèlerinage pendant des siècles. Telle est la vocation d'Ephatta.com, plate‑forme sur Internet lancée il y a un an qui permet de mettre en relation hôtes et voyageurs de passage. 

Réunissant aujourd'hui plus de 6 000 membres, Ephatta lance aujourd’hui une campagne de soutien sur le site CredoFunding, plate‑forme de financement participatif chrétien. 

Les fonds récoltés permettront à Ephatta de proposer davantage de solutions d'hébergement pour les églises, les institutions religieuses et organisateurs de pèlerinage. 

« Noubliez‑pas l'hospitalité car grâce à elle, certains, sans le savoir, ont accueilli des anges » nous dit la Bible ! 
